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Joigny Vivre sa ville

NOUVELLE EXPOSITION À L’ESPACE JEAN-DE-JOIGNY À PARTIR DE SAMEDI

PEINTURES. Miguel-Angel Molina. Une nouvelle exposition
intitulée « Repeindre », assurée par Miguel­Angel Molina,
est accueillie à l’espace d’art contemporain Jean­de­Joi­
gny, dès ce samedi 1er février et jusqu’au 29 mars. Une ex­
position qui devrait surprendre : la démarche artistique
de Miguel­Angel Molina est centrée sur une exploration
de la peinture en tant que matériau (l’acrylique) et non
en tant que genre. Il la décline sur des objets quotidiens,
sur le sol mais aussi sur lui et en contact direct avec sa
peau. Des visites commentées de « Repeindre » auront
lieu les samedis 8 et 22 février, puis 7 et 14 mars, à
15 heures. L’artiste participera à une discussion autour de
son travail samedi 15 février à 15 heures. Entrée libre. ■

Séjour au ski
pour les ados
JOIGNY. Durant les vacances scolaires d’hiver, un
séjour au ski est organisé pour les Joviniens
âgés de 14 à 17 ans, dans le cadre de la
politique de la ville. Il se déroulera du lundi 24
au vendredi 28 février, à Prémanon dans le
Jura. Au programme : ski alpin, ski de fond,
randonnées en raquettes, visites culturelles,
veillées… Les tarifs dépendent des ressources
de la famille. Inscriptions en mairie de Joigny,
ou bien les mercredis de 14 à 17 heures, à la
Maison des familles, avenue de Mayen.
Renseignements en appelant au 03.86.92.48.00
ou bien au 06.40.57.58.22 (photo d’illustration).

■ EN BREF JOIGNY

JUSTICE ■ Conciliateurs
Les prochaines permanences
des conciliateurs de justice, à
Joigny, auront lieu mardi 11 fé­
vrier, de 10 heures à midi, au
pôle social, et mercredi 19 fé­
vrier, de 9 heures à midi, à la
Halle aux grains. ■

LOTO ■ Rotary club
Le Rotary club de Joigny organi­
sera un loto samedi 8 février, à
partir de 20 heures, dans les sa­
lons de l’Hôtel­de­Ville. ■

ADAVIRS ■ Permanence
L’Adavirs (association d’aide aux
victimes d’infractions) tiendra
une permanence à Joigny jeudi
20 février : de 9 h 30 à midi à la
gendarmerie, et de 14 h 30 à
17 heures au centre social. ■

ÉCONOMIE ■ La plateforme du logement seniors en référence désormais plus de 5.000 dans ce pays

Papyhappy se tourne vers l’Espagne

Pierre-Emmanuel Erard
pierre-emmanuel.erard@centrefrance.com

L e pays était sur sa feuille
de route en 2019. Joachim
Ta va r è s, f o n d a t e u r d e
Papyhappy, la première

plateforme collaborative du lo­
gement senior, s’est implanté
par­delà les Pyrénées, c’est­à­di­
re, en Espagne. Le tout depuis
un bureau de la pépinière d’en­
treprises située à proximité de
la gare de Joigny.

Cinq mille logements sont ré­
férencés dans ce pays par le site
contre plus de 11.000 sur l’en­
semble du territoire français.
10 % d’entre eux ont été visités
avec la procédure du « client
mystère ». À cela s’ajoute la si­
gnature récente d’un contrat
avec une grosse PME espagnole
pour accompagner leurs aidants
qui doivent trouver un loge­
ment pour leurs parents.

Une nouvelle antenne
à Saragosse
Papyhappy a ouvert un bureau

composé de deux personnes
dans la ville de Saragosse, en
Aragon, dans le nord du pays.
« Nous allons bientôt augmen­
ter l’effectif avec une nouvelle
personne qui travaillera depuis
un autre lieu en Espagne », indi­
que­t­il.

Cela fait un moment que Joa­
chim Tavarès avait des vues sur

l’Espagne. « C’est un choix stra­
tégique », affirme­t­il. Pays de
taille moyenne comme la Fran­
ce dont elle est voisine, elle
connaît une évolution démogra­
phique similaire, à savoir un
vieillissement de sa population.
22,3 millions de personnes se­
ront âgées de plus de 60 ans en
France en 2050 selon une étude
de l’Insee. Un enjeu économi­
que et social important donc.
« Les Espagnols mènent une ré­
flexion sur la place des person­

n e s â g é e s c o m m e n o u s e n
France », assure le fondateur de
Papyhappy. « Les seniors fran­
çais sont nombreux à vouloir s’y
installer », note­t­il.

Exporter son concept qui a
bien fonctionné en France s’im­
posait donc, même si quelques
différences culturelles existent
entre les deux pays. « Il y a une
dichotomie entre les milieux ru­
raux et urbains en Espagne, ex­
plique­t­il. En ville, les femmes
travaillent donc les familles doi­

vent confier leurs parents à des
institutions. À la campagne, el­
les ont encore tendance à les
garder. »

L’Espagne est aussi le premier
pays dans la conquête des mar­
chés européens par Papyhappy.
Da n s s o n v i s e u r à p l u s o u
moins brève échéance, de nou­
veaux pays limitrophes comme
ceux du Bénelux (Belgique,
Luxembourg, Pays­Bas), l’Ita­
lie… « Les problématiques dé­
mographiques sont les mêmes

qu’en France ou en Espagne »,
commente­t­il.

Jo a c h i m Ta v a r è s a f o n d é
Papyhappy au cours de l’année
2016. Cet habitant de Cézy tra­
vaillait jusqu’alors à la clinique
de soins de suite et de réadapta­
tion Sainte­Colombe à Saint­
Denis­lès­Sens, où il occupait le
poste de directeur. Il avait mûri
son projet de reconversion plu­
sieurs mois auparavant (notre
édition du mardi 28 mars 2017).

Un acteur
qui compte dans
la silver economy

Ce « TripAdvisor des seniors »
facilite l’accès des utilisateurs à
l’information sur les logements
grâce à des avis et des notes.
Les avis sont construits autour
de quatre critères : l’héberge­
ment, la restauration, le service
et l’ambiance. « Nous sommes
la seule entreprise à proposer ce
service en France et en Euro­
p e » , a s s u r e ­ t ­ i l . D e p u i s ,
Papyhappy a remporté plusieurs
prix économiques. En 2018, le
bureau Veritas Certification lui
délivre un label attestant de l’in­
dépendance et de la transparen­
ce de sa notation.

Papyhappy est devenu depuis
un acteur majeur de ce que les
spécialistes appellent la silver
economy, c’est­à­dire, l’ensem­
ble des marchés, activités et en­
jeux économiques liés aux per­
sonnes âgées de plus de 60 ans.
Joachim Tavarès s’est fixé un
nouvel objectif en 2020 : « par­
venir à un chiffre d’affaires d’un
million d’euros ». ■

Poursuivant son
développement, la
plateforme jovinienne
Papyhappy référence,
depuis peu, des logements
espagnols pour seniors.

SENIORS. La plateforme jovinienne Papyhappy part à la conquête du marché des logements pour personnes âgées en
Espagne. PHOTO ARCHIVES JÉRÉMIE FULLERINGER

… prend l’accent
suisse
La plateforme de

référencement des résidences pour seniors Papyhappy
s’est fait remarquer jusqu’en Suisse ce mois-ci. Le
mensuel PME Magazine l’a citée parmi les cinquante
idées business à lancer en 2020. Les journalistes ont
sélectionné dans le monde entier cinquante start-up
considérées comme les plus innovantes du moment
dans divers domaines comme l’écologie, le service
client, la construction, les livres… Papyhappy est
première dans la catégorie seniors et 16e toute
catégories confondues. Beau résultat !
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